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Le « 
LES 
LIBERT AIRE 

LOIS SCELERATES 
• • po1-1r-s1..1:a. -v-1 

UN ANARCHISTE ASSASSINE EN PRJSON 
DEFENDONS-NOUS ! 
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fonctionne - c'est-à-dire frappe - 
au nom de ces horribles lois. 

Hier, c'étaient nos camarades Prost 
~t _Hordes, du Cri de Récolte, qui 
l:'lawnt condamnés. 
Aujourd'hui, c'est notre ami La­ 

fond, 9é_ranl du Libertaire, qui est 
poursurvi. 

Demain, cc sera ton tour camarade 
le lien, compagnon, le mien. ' 

Les inquisiteurs de toutes races el 
de t_oules religions ront se réunir pro­ 
chainement en conférence internatio­ 
nale pour arrêter des mesures gf•néra- 
1es contre les anarchistes. 
Les Gouvernements sont dans leur 

rôle. 
Terrifiés par les progrès considéra­ 

ble d,~ l'Idée libertaire, qui n'a cure 
des « Patries", ils oublient d'autant 
plus Iacilemcnt leurs haines qu'elles 
sont factices et se concertent en Loule 
cordialité, contre le seul ennemi qu'ils 
redoutent : l'anarchiste. 

De celle entente internaliouale YU 

pa~·s. s?rlir une géuéralisation des lois scé- 
Elles ne 5e bernent pas à déshono- lerates aggravées, . . 

rer le; hommes qui ont la lâcheté d~ La P~~r que nous msprrons aux 
les subir, dies los précipitent jusqu'au b?urgeoi;;irs d'Europe coalisées n 'etn­ 
plus ba- échelon de la Mrradation. en pêchera .pas Guesde el ses amis de 
faisant néccssniremeut l. , uns des nous traiter de mouchard, et dafflr- 
111,,11rl,arda111., I'[ des nulres <le, 171,,,1_ mer que nous faisons le jeu <les Capi­ 
ckurd/», Elles mettent à la in=rci d'une lali&t•·~ et des l ;ou, r-rnants. La mau­ 
bande de scélérats poussés au minis- valse foi Ù<'~ sectaires collectivistes 
Leff: par les hasards louches de la po- éclatera une f'~is de plus l'o rnèmc 
Iitique, la sécurité de Lous les hommes temps que la haine rl,!s .\latlrc:.s coutre 
de dî:,nil,~ f?l de courage. loul :•·qui refuse d'endosser la livrée. 
Elle, constiluenl un perpétuel au-n- .\1a.1~. ·· où cotnmonco l'anarchiste ! 

tal à la liberté J,r, chacun. On a rai-on do dire : "Toul homme 
. Les Gouv-rnanls eux-mêmes en e-I le révolutionnaire d'un honnn« en 
rougissent de honte .. \u,si prétendent- même lLIDp!\ que Ir réactionnaire d'un 
ils h~porritenwnl <JU•i ces lois sont autre. " 
seulement « d,! précaution "· qu'elle- On pourrait dire arec autant d'cvar­ 
n'ont él<'· élaborées, voli·,~- ef promu!- titud«: "'fo11l homme est l'anarchiste 
gU1le., qui-n raison ,•t •·n 1u,; (le rir- d'un nulr» ... 
coustaucvs [out à fait ""C•.'plionn,dl,•,;, Vous lou-. quvlles que soir-nl ,olr<' 
en dehor .. d,:,;r1u.,lf,·~ 9n ..;e f,•r;,il ~,:ru- nationalite l'l vr.Ire rcli;;ioo, qui V(IU­ 

pule d,0 les appliquer. lr1 rêsnlumr-nl la p, .. nsér- libre cl r{>v,,, 
C('l impudrn! nu-n-onge c,l UOf' d" ju,lic•! _c.ori:11", 1,r,•n1•1 1,ard,• ! 

iguomiuif: d,~ plu-. L,:,; rn··~urr·s I.:·gislafin:, que 100( 

Ces loi- rpOU\anltif,f;,s sonl b1·l ,•t ('rcn<lr!! [,.. <lélégu<'·~ i1 la conlérencc 
J,j,,n :q.1pliqu,'•e-., et av1•c une remar- antl-anarchi-t« , ,·'c,l h porl« ,,uv,•rl,• 
quable rÎ.!!:ll''III'. 1'111,i,•ur,, dP UO" :1nii~ it tous l,i, ,,1.,utr, mvnt-, :1 loulc-, [,•s 
sont a11 ba!!:11•'. d'autr,·'i ,•n pri,1111 rpii r(pr,·~-i1111q. 
ne q'y Jrm11,•rai:.-1if puss:in'l l'lf,,,. Ce-t I En H rnel l.m! ,J'a,·r11rd ,111 ,.,, uw- 
en af>pli•·ation des Jni, ., .. ,:)frai,•~ <JII•', 0 rc-, J,., liou,,•rn, m,·nb sonl dan~ 
chaque jour dr•., c••rilainr•~, d,•; mil- l, 111' ,.,,Je, 
liors rJ,, militant .. sunl -urv-illé«, pi,- En po11s0unl notr- cri d,: protl',!a- 
1(,s, lraf1ué~ par la 11J1:ut,, pu:i.-il•rr, li ,u, nous -erons rlan, lt> nùlr«. 

C'i·~L en \U" J1•s répr.,,,,uo· il v-nir \1io, aJl.,ns, dans,.,, journal, •:111!,·r 
que rlos Ii-Ies sont ~oii;n<•u;P1111:nl con- en •·,11npaJ(n•·· :\I.dgn• !, 3 ri,q11•·~ par- 
Icclionnër« rt J,•nu,i.; :t jour pour, Lic:11lier, 11111.• nou- ,·11ur"11~. nous 
lheur» I<'llUC, arrètr-r, jel-r on pri-1111, allud11J11s le ;:r•·l•1l >'l 1111n,; ,lr,nm,n< 
•·nrn) "l' au l,agn,' ou PXécukr •·1.•ux 1 ,·;1:,·u1ple. 
<Jlli ,a\<'111 J)l'fül'l' Pt \ÏVJ'(! JiJ,r •:llll'llf, .\'oil~ (,111i IJ'IÎ. UV•• 1111'" 1111i1!iil!l'•-.j(~ 
.\ loul,• Ol'('asi11n, lo.1 ,·u1T•·•:li1111nel11• 11111 la1l hunucur a \o~ r11nncl1on,, 

Celle semaine, on a parlé, à la 
t:hambre, des lois scélérates. Quel­ 
ques honorabic« en ont demandé l'a­ 
brogation pure el simple. 

Il faut avouer que Je moment était 
singuliererneut choisi. Elail-il per­ 
mis d'espérer que le Gouvernement 
appuierait cette dcmande r N'était-il 
pas de toute évidence, au contraire, 
que Dupuy, l'au leur de ces infamies 
législatives profilerait dP la circons­ 
tance pour faire avaler aux dépu­ 
tés une de ces couleuvres dont il 
n'a pas le monopole mais qu'il excelle 
11 présenter? 

Chacun s'accorde à trouver mons­ 
trueuses ces lois de décembre J 893 et 
juillet 1894. 

EUPs nous placent nu dernier rang 
des nations cl les chauvins qui sans 
cosse parleol de la grandeur de la 
France et de son bon renom dans le 
monde devraient rom prendre - mais 
comprennent-ils .quelquo chose? - 
que ces lois sulllsenl à déshonorer un 

dr-maudcz, depuis un an, toujours plus 
de lumiër,-. plus de justice, plus de 
liberté, vous tous - jt• .nc 111u:-. citer 
personne, vous savez bien vous re­ 
connattro l - qui déclare/ farouche­ 
ruent ne pas vouloir revirre les temps 
exécrés de l'oppression politique ol 
religieuse, allez-vous joindre vos 
efforts aux nôtres : 

Nous l'espérons. !:fous) comptons. 
A l'aide ! Défcndons-uous l 

Stn 1~TJFN F \l'R!\. 

Encyclique .. , 
en Six Claques 

Sur l'air de la F'.:ui.dnn.t.1it111• 
Le pape travatllo aver- une ardeur 
intannnblc. A peine vicnt-tl d'A· 
chevet son Ch:-1nl du Si~de· r ar­ 
mc:n ~ec1,l~1,·t'' qu'il met la der­ 
mère main l'i une. Encyclique con­ 
tr e l'anurchie. 

Dcrsücr cs .Y,~1,vdles ;111. 1°.Jlic.211.) 

Le vieil émule de )fangin 
Surnom rnè Léon 'I'rniz«, 

Cralcrtnnt ,le trouver quelque engin 
Dans sa mnl» qu'on bai~,.. 

S'est mis :i fair' Isou, lui, dit on) 
La Csriùon,Tnine, ln farklondon l 

Une enr ycliqu' ,u,· I'anarchl' 
Biril,i l 

A hi façon d' monsieur Dupuy, 
Son ami! 

C'est pi,,u~emenl :\ !o. mort 
Des anurchos 'JUÏl vise. 

Attendu rpt' leurs hornb'a fnnl du tort 
Aux canons de l'l·:r;rlise. 

~·y a •rue l' Di•11 du p~r' Didon 
La faridonduine, b forinnndon ! 

Qui pP:nt ~- p:i....llnr d' ces Cantai~i1 
Birild r 

A ln iaeon de Pranzini 
· <Ju,I' Campi 

M/·fio loi d' C'P.~ izen~-1\ Léon, 
C:1r, si lu les ulla,fil'•Q, 

Ils pourralr-nt hlen l' f:tlr' rentr-r lo11 
Eocycl1rru" ... en slx clwp1es ! 

Ft ,ïJ, Irupp'nt un' [ouo. la rfllriion, 
L" farldondaine, la fnri•london '. 

T'oblipe é. leur t-n.lr' l'autre nu,•i, 
:-al' Iourbl ! 

A lu rn~on de .r,.,11,-1:tirisl, 

La <:AL<rtTi:. 

POURSUITES 

tONTRB "LB LIBBRTAIRB Il 
••• Et. de St>pt 

E:n.1nc,li derni-r, 1~ i::éra111 du Liber­ 
tai rr, notre :ii:Ji L:1.f1111rl, /lnit avhi,\ 
par l1i/li!I .lour, .t·avnir :, •'-•lllj1Jral11, 
d,,\':t11t f.1 •11 nunuhlo jur-du tlun ,!,: M. 
!1erluln, 1r:1bi11>'l n" UI). 

!;e Monsieur su montra ,:harmanl. 
011 1 d1ar•-rnl, clrarrnaut ! 
La réputilion ,l'arn,·11n eourtcisie, 

d'url,anihi ~~·111b,• do ,.,, Pourvoyeur 
d~ hagn,·-i n'est ,111 reste plus il foire 
aupr,'·s ,J,,s co111pagnon~. 

r iu'v nvart-Il ,l.,nr? , i.,, ·,. 1/,,•,·u1.11·r Nait poursuivi d.1n\, 
la 1,crsol\lHJ d, -un t'.< rani, Jl<lll!l dt'.- 
1.lara,louc1;m~ul 1'In1111ii;il•iur, r:;ur l'nr• 

J) 

•Ire de M. Fûuillill<'\-, P~rrirt-D:111,lin 
ùo l:i Pro~urè et céÎ,,üro anw1Jf d'E~­ 
terlwz~, pour •.. a;iolv11if' d,• (airs ,,11a­ 
lij1,:s ,·riu1es. 
Apologie! Quo voilà, Mon~h'tir für­ 

lulus, un mot i1 ten<lancc,., bien 1J1,'11- 
t~uscs et nettement perfides. 

Car, ,•n bon fran,;ais <'t m,~mc d:tn~ 
lè glossaire juridique lt· moins étymo­ 
logique eL le plus reton,, 111)1>fu.11il' n,· 
saurait signifier :rntrt\ cho~c riu'e,L·rtlta­ 
/10,1, ,'log1• 01,(1'<', ,•,11!1u1,si,1ste z1,111,1- 
,ll,'f1·i,,,.I'. 
Et nous dt!lions Jp l'Oliin le plu~ 

su!Jlil dans !':ll't logomncltiqu,, dt' trou­ 
ver d:11t1, l'arlklc « mcritninil " :min• 
choso qn,• di: si,11()/es cooslafalio,,s. 
Notre ami Lafon,l el Je cauiarndl'qni 

l'arcompag11:1it du rrstc n'ont pas cru 
t.lm-oir :tjoutcr foi aux raisons ... émul­ 
lientes fournies par le mellitlu Rertu­ 
las. 
Ce fut leur avis; c'rsl \c n,ilre. Cc 

sera cel11i de tous les camarades. 

Ln parution d(• l'nrtide poul'suh·i 
date <l°un mois environ Il e;.L du nu­ 
méro 15:3, parn fin oc!ohrc. 

If y aul'i1it eu l1rlle lurr•.llù que" !'in· 
c:rirmnatioJJ " e1·11 1'!,: pronoac,:I', si J;, 
Yéritahle raison ,:1aiL cell,• fouruic par 
1o Man,Jarin du 11• Hl. Car i101b ,;avow, 
qn';in Parc111et chacun ,},• nos numéros 
csl, r.ltaque wndrcdi malin, passé au 
cribk ln plns ,..o,1.tf'!,,n,·ie11,r PL it J'éplu­ 
r,)13;.:e k plu~ l'i/ dr;ll'. 

Mab alors pourquoi cell" riglli 11r 
jnrliriair,· i11jnstiû,1e <'l r,\f1<1sp<>cliH:'! 

Oh! bien ~impl,· à (0Iùp1nJ•Jr.,. 
Dans un de~ tonl 1lt-rnil'l's num,1r,)s 

<ln J,ifu·rloi,·1• 11ar11l uu ,•utr,·fil•·l, inli­ 
tul,1 J>,·oc,;dl, ,l':alJ"isifiou, rbaut di­ 
rcclt>mc11t h:s pror,:d,:s scandakul<r· 
mrnt ahnsifs <I<' Bcrtulus ilans ;;on 
in~lrul'lion en rours ,·011lrc frs ,·:•ma­ 
rades r!u C,·i rlr H,1or,/I,•. C\·l ,·Htrefilrt 
- nous 1·11 ~nrom,Js très llatt,:s - ,·nt 
le rlo11 rie pi,p1cr au \ if h snsccplihi 
]i(ç d,• rc Laquai" d,· .lns!i.:e. \'i,k­ 
•;11Yelit'S de FP11illolt·~·. 
c·,:,;t do r%k, :1n•c nu pl,1:s1r que 

~l. lkrlulns p.ula~•·ra :i\'t't' 1w11s, s:,n~ 
do11ll'. ,111e 110115 1,: rapprlons à nn, 1<'1!· 
tenrs. !.(• ,·,Ji,·i ,·11 parti,!: 

l'Ht)(;~;1>f_s: IJ'tX•.•tJJ-;:no;,,.· 
L~ JH!-!f' l'krt11lu:1. prôpo..::,: C01J1rn• <:n.>5: roi( 

P.n d,, .. ! a la cul.~lt11"' dms ,.trnire:., l1hcrtur.-â, 
:1u P•.1ln~. r·,)nll11ut 1\ lr~tq1u·r f,:ror11m•tol lQTP 
C#1 IU: 1tUi, <ÎC pn.,11 011 ,]" jQln, l•>Ur~:C:11 4, l il• 
n.irr li: ..... Ctl htonhU ,:1,cli1i:-t ,iu • /1Jt~1~: rt 
l<tut"nrr ~,,. o.,..d.:,,uian,.,._.. r-,-mmrt -•1 gartl, 

~1~~.\1:,~~;:[ ;,~tj:~~~·i' ,::,;r~;,~,;;J·~i.·~: ~:-/ -~ 
ilutn..:>wl11, on ,)P l inde Ir,,. du hu.\ qrai l:..1 
f11nh•·lll J, Lourhn, '11<>rd1'1 ü. pfl. .. T1d1·(1 .. n r,., 
v.1nch,• (llre regap,1er q1u.!q,1-U /ar,~.;;.r1 
pdrJu6J !\Ur ka :uinrc.htat· :!, il l'•,JJ,-. k:., lo,a 
rèli!rllt.-,. 
u .. r\ dus J., 1,alanti11 J~ 1',1:J-,l•-l , r, 

~{/.:·.~·::~.~) ~~ ~ J~111't it;~ 'J:;,IJ'1;1~1 ;::/ ,u!ra1~':.~ 
.te fnlrc po1Jr,uh rn J,· < •i ,t, J;~r-0lte doux 1, 
p,"lr::.i ,ruao tlr.i Hordn,1. r,i..llcWur <t ,J,- P1-..)sl

1 
a·raT'l ,10 i..'.O vulllu11l jt,urn..'lJ,:. f,ut urr, l(r 
,. .. ·J~rtL1r·r 1n·Jt·~,at;.,,~mt1nt .•• 
l'i ,fans t, J.,ll ,!,.• d,·.,-.unir :·111(. ur ,1'·111 

uticl~. ·.',al, 1ur·1Jl Î11î'rh:i.:lu) p.a.r lui1 ei. , 'i·-r,.~ 
tn1Lr!ul A11Jr •• LI Il~ ,r,,uvo .-,en do ruîcux 

quo ,ln fofr,• urr,11er 110n pns .\11 Ire, 1t1ah 
lhllon, t.,rwg1.11,he. Yu1IA it,,.:1· 11mlr1tuna1·.t 
h·s f., J)Qi:rapht" ~ •. ,..,i~ ,-,11 ~~H1· .. 1\ Nl l~: u cif pi.tr4 
ck~ r1\1hc1t•11rs .• \ qu:uuJ la rt·~pnuaabtltU• dP.t 
1u.tf't!'1onll~ ,l,1 1mvwr~ 

( )11 d1•\ it11' 11111.1·,rn~nl ln. 1wrOdio •lt:1 ,"!C j111lt.Ur 
n1quir1 • .I,• c" vnkt conuula ~111x. d1·Jt1t ... l101tJJ,­ 
jur-tlc,. tl,1 (!~ clinl fot1rr• .. 4..•11ennuill1· •1ue notre 
:11ui 1•.tl,-v ,nt u'u pu.'<' pu - h1·11rc ,H,,m:1.e:nt 

:··E~'..t:~~~ih~~.~:11~~:·1::~~~',·;.:y~::~~·~:~~î·:.r~ 
rou:rn,,~ ù .\Jcmljulrl1 - d co1111h.ltr•·. t1..11(... ~ L1' 
~uit11 d'uui1 çt1hin,1 1ia\'a11t1•, J'.out,mr d1l l'ur• 
ltcl,• inerlinln,·, 

B1, ruluii n,• nous n pas J"('g,:lrrUn,, 1,lc. 

J,1rl,• i,11• Bt•rlnlu~ ! ! ! 
C,• qni ,·<"ni ,lir,! en hon fr:in,;ai,; 

non apo]ogisl\1 : d'oit !,•., ,·al.Ir, s d<J 
Brrlulus ! 
c .. t Ïllf!!gn• tn:1:::1:,lr.'.ll, ju,;pant rr S:111'! 

L.Jillü ui s:tns rrn.i11lP.1•ttlan~ sa plein,1 
inJ<''(wlld:1111·1· >.'.I donc, •·n 1u111rsui,·anl 
L,• Lii,,,,.lafr,•, h•nu à sarriti,•r :'L ses 
mcsq11in,.,, r.111cu1lt's. 

C<'tle 1<:xrPll,•nc,1 d,: c:il1i11,!( unir ;l\-:1it 
~n · onrln:1t oppo,1cr iuli11in1»11t plu., 
de douceur •'t rie man~n.lt ttd(' aux 
mises en rlcm,·un•, au,; :1c("usat ions 
Joi; plus camcti'rb(,,,s l!l !,•, r,lns n~tt,·::, 
<Jll" laJ1ça nagnêr,: c•1TJtr,• lui 1,t r:i­ 
raiJl,, anf.i,.Jmit,•. 

G~ rlii.rnc.: 1uagi,trat, ,rui $1• 1:Jisse, 
,alh rnot ,!ir,• l'l san~ n,!l,,I J.ri'Orlrr, 
lr11ifer,·n11rannne111 d,.• lripot,•nr lonch1~. 
hypo,·ri\;, ~1. lati. avaot ,11 1'ep~11,Jant 
pfJnr lHI fvm1,s culrner s~s 1rrit:1tim1s 
rl'.,rnonr-proprc• - ,Jonccm(•nl apais..:~s 
satJs dont!' an J.:111111 .. r,'ronforlant d('. 
qn~)tpH,s fa\'<'IH::- .. ,·rulte• - lor- ,)(.s 
oelos Îll!-.llllants <(Ill' lui i111lig.•:1 J:uhs, 
d S,\ \"S Illl'O~TR. J"rsh'rhazien 
F'euilloI,·,·. 
C,: Jiil',Ï·phl vnt, po11r r<lllra r11 

g-1:°11'1). ('[H:r,•r par l"omprn~.!lwn~. S,,it. 
l'onl'sUi\'l'z, Tkl'!ulus, si Id c.,, ,.,,1,·I! 

/1(),1 pfrusi,·. 
L,• J,,·1,ert,ûn· en est a s.1 s,•p/11·1,,e 

poursuit,:: il ne s',m port<' pa~ )'Ju.., 
mal Hien illl <'fll\lrairc. 
Lt>'> p<'rs,·,c11tion<:,nnt lonjonrs,:mn<li 

l,h c:iusc;. et rel'ivifi(, !(·~ arde11ri-. 
A mir,· :ib,• tlonc. Bci-tul11s. 
I•'uitcs ,·o•rr prtit Dupuy pour l:lrc 

tians fa 10:1111:h,•. du l~rth. ~outia:ttz 
,nrtout ,1':,11 .. r tr~s !<,in Cù1ut:1c , ·1. 

C,• srra !H'Ul·•'lre la srulo fJ,·on dl' 
fair,• Yotr,1 che111in si, cNnme on •hl, 
les p•'tit~ ... Orninonts ne , ous man - 
gent pa~. 

~bis .1 11 ·y a p:is !JIil' les p~lils, .• 
,·udic,n, 11ui sJienL t.Jnt à rraiwlr~. 

(JH ne s.1tl~,11nah ... ! 

comu:u Ol us .,ua: 
L',:p,,quc i.csL au:ot coni:rts on en pr~ .. 

p.uepartOllt. 
Au,011rd11111 ~,. r~unis1,cnt ft Horne, dan11 

<'.Ctte ville 'l'li fn a nt b1eu d"aulrcs, ks 
01·:oy(~ tl,,s uali\lns l'Uf"P"~nucs rl,arjfés 
de dlscutl'r ks mesure~ :\ prendre ,,onk"c 
• l'll)dre di: l'\nurchle ,. 
S11r ce <'-OUl(ri·s là, 11,o1is rc"cndrons, 

sïl y n lieu. 
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'lll:·:l.t 'v"ll(' , ,.i= iL=:.r~l'.(· a~ il ,il!. ,::?"essl' i.m.t oe 11wni!.P brU::i&t. g-,.é,.w..t., 
i.:."= a:.e. J!;CZJl;..,,. ., ::l-~;:r.;N . f:XJ)Br.~.lill .:des .retri;.;..i.s 'bacl.Jqun <til pa- 
;..;r ,cm lil' ::i.c..e , ::.. .. .i.f :-c-imi::l.r.:;,.ù!i snssi, 'tri,,~ .. es. Toul ,t.a t<~ J:alc.:,c.i,,b bUlse 

..:e ..erJt. ;p;:r...: h ~~ '"I.r •r.ts. ,et :..e .:;;;.::,umn l .!.b" ~ire:~ pi.tr:i.;tes •!IDTa- ' 
• i,.~ .: : ;:. <OeJ."l,l; ~-!r .-.:r.~-e .de qnel - J;ü ! ::; :.:.:::~1 vmr nv-& q-;.c:;Jr lll"&im' ,oos 

• .illii ·r.:i= l~ qui. m'l ::it>u ile.~ ~=tir;.~ ,èbarrl.l.:ient qti'Il9 ..--0n'lliicrn 
iai::ter ..._. ~ lJ'Dll"'fmt cien dl, ·s:p-- A \71:-: FJ1CR !"È :fl MOORIB i\>1."JH ... !. 
p..."':i:mer ::..,"""'S ID,.!e~5 :=;;j.;'il.~ i}k"'.\I'~- ] ?A TI"JJ: .'.l ·= î ~ l".flID~ et ~e! él'II'lnl:.1< ç;-.;.i..nd ,\. t:.i. .Derc•ùli,de ! 
;..s tr ... ,~ t•=fa:nuwci:-J;J;iml,fü•,;o.m- .\:li' 1e til trou-P!lli.-U d'll!'ch1-res .vres 
'Tin; ,s,):::.J.es . e:Je, ne rem ~mer qi:;:, !fllJ' qm s-cint ·$~dile!> les cliwne!! ,1.,w 
J,.:fui W\$ classa."' m,dbs.ger.;: :;..~.Il!' i:wul'.i:.mi.mes clw.r.;è•, .!.b" 11;!1dhl!, l•!.'- 
~ .. ~;;; -:i.:::.t'"t' ...;;..i~ > , t:.:J i.n:;011scl6Iit i!i=-ne aes 1,;;mchcries 
Les ,'iù-m-:a.~ ,po~~tml ticri- 1 ,f'IIBI'l1Ït:rt.•s 1.romises par Ies De Pelli:Jin. 
~. ,et p.ens= l,ki.'< les r,anst1urs et les ,1:1t autres 1GCIIl.6t,, 
~ oo=e.nce:n1 .à~~leS Gcmver- Rn ,,:li.Ill ,,e tronpoau à escluves tt1D· 
lll!Jl::es.. .n'f ,',J","!lUS!lillfillt llll.t't.,:i; !'l 'C:OlJ li.1U ri::.a1- 
{"Nt ·.i.e =a.ncl.:.e. 1m, ,et i.u1: -cotlte&tŒ des ,b;:mcher s., j'ai 

B. D- i,enti ;;;-..,,rdnl 1:!U me.! une ré..::,lte, 'UDe 
---------- , colere, C-ü!Ill!l l' un 1,e;,ciiu de taper dans ce 

11a ....- ,..,....,.._,,,..,.,,..............., 1 'tas._demevtifü•·u1taTec,,e~Lru:esdoml'in- 
- - ~ a~,_._,,...,, ... .....- ' ,c;:inM11ience fait la :fo:œ des dir::-elffits. des 
_... _. __..... ,r-.,,. . .r- ·mi:ltl'tlS. et le mw.neur des in;o!Iillra:bles 

,exploitt:S. 

1
-t1 _ _ .. .. 11 l'llCBJ.,TE I Eh bien! je le ru1,ète. Le sneetacle de SS!SIDiT l)l] 11...\ S : - : ce.t:<'fan1!' h:'1'la.IJ.t: à1n:isse ·JUi,trit•ti'-.lue 

m a prof.:inllemem eea-nre, 
Si.jf ne l'&,iàs TU, de mes yenx "'11, je 

n anrais jam.IDS pensé qn'll.'pri•s Ies rnnps 
ngour1na., Jlll.l neas pertés :.1.1 uronstre 
PA.Tf,IE. celtri-ui eut encore tant de ,1- 1 

-- 

Ù1l ·5~ ra7,::::e J'll.l'l'f.st::JlM ile ncire 
.~a.;! l,e,:r .X:an B~U qr.,i ,en cas 

t~ft~;~;~::J:?fli I 
.i :'i.,;,-m, .:-.1:.:::i~ rt'l!IL..m dt: Janrès, 

A.!7.!.é <l.r ~" fa,t, ~au :SeTI ·~s:sa en 
-~~-ac~ ei, Ji~r ·~'>e.lb-rï1 e'! i 
;,J"--:r'1i ~ ~.-,.riJii,'bilc, à t5. Hnl:l'in ~ , : 
_.,___, Cll:i.àam?:Z à ~-IT~ llTùl~ m: nu-' 
.s~-,,; _ à t:.... Berzra.rl11 ' 

.:::: y a qne1qnes jonrs. on potrvait 
~:-t> .::.am le;:: qllütidj.ms .que. < pnr­ 
p,;....t ::ne pa.!H' de quatre mois de pri­ 
..;,n, à :a Pe.fi::.t>--F.oqnetœ~ rm nommé 
1-:.~, i.r;f de .'inrt, ans, s" était 
~ci.1;. dans nu~ëi:ienr du nèniten­ 
cit:J"_ a enjl!.!!lban1 1a fent:llë' d'un 

Cela m'a aémimtré à'=e farOI1 saisrs­ 
santé combien tes r.rêJngés patriotiques 
sont encore profondément enracinés dans 
le 1•e.:i::plf' Du reste, quand OIi songe anx ., 
~tiples moyens de propagande que les 
ài:rlf'el!IltB ont a Ienr disposition. on 'nt' 

cmLŒl". > saurult trop s'éionner de ce triste .résnl- 
L.a srnr::.:111::l.e a-n nom. de I'àce et tat, Education officiella, bataillons sec- , 

de la peine encrmrne fTeiil.a l'anen- Iaires, jotrrnanx, conférences, 'l.ivrea, · 
8:in âes camarades q1ll ne se raissent granires, uni.versa.ires decombats, mo-: 
.pas 'tœlj.otJ,; :p:rndre am: Lanafités des , .nnments de so1do.ts morts, JJendani la 
flût:.-:ii-.er.s.. guerre poison de la revanche, chromos .dn 
!.p:-ès enqnè.e etr&roon., fls eurent ' Petit ]d.iot, eie, 

:.=,:11 Tite acquis la cnnxiction que le P= résister à toute cette 'propagande 
Sii-disa.nt Yaube.'lk.n,;ait antre qne Ie savamment eomlânée, il faut avoir nn 
,ca:r::..n:ade "'\"a:n Bell, dont Ie IWI!l avait cerveau sarn, portè à l'analyse, à la cri­ 
w traru_r n;; à des .. éin riar la ~]ice. ti.q~e: ~ faut, en un mot. s'expnrger des 
c..."è~ et 1•:m: eanse, if'é,tlill.er JJl'_<'Jllf;;$.. arriver à penser par soi- 
71!1Ultion dt,>:, anarchistes, meme, :,. Hélas! combien J•lltit est le nombre de 
?mrr tous cens q-i:::; eni connu le n,- ces de~~~ Et quelquefois. même parmi 

:;rel.li .c-,:zr.;~.:;:.i '\".an Bell. enJurant, ?~_:x,-_m, il 5 en trouve encore, qui _pn.r. 
~..:.. E'll."t'~~ én..:;:-ique. ayant déjà sulfi tntérèt _ acceptent passivement ce qu'ils 
;~ID'.!' pdr.œ.;, dans 1,:,;, r_._-n= ienciers savent ,~tre faux .. monstrueux. inhumain 
~ Bcl~ç::m e.t par .:roiséq:nent 'habitué E~ voilà comment se muintient et se per­ 
d,'~a à ht vie ré.cllThÏOnJlll. ;,;,-c, Tidèe du pëtue le mal, le mensonge. I'iniquitè, 
snicid.e f:i.t .::.e sn;!e êaa; rtëe, •.Juant à mai. cette leçon de choses vues 

;~~ df lét!J'l>..s affluèrent au ' m'a fait vcir toute l'ètendue et la gravné 
1,,.7,r,r,:;._-e di;trai.-;ant oene 1:]ioilièse, · dn mal, et m'a fortifiè da.ns mon désir 
dèlwnç...:.t !umî:n.:>ru-ü::iC.l I'assassi- de combaare el de lutter toujours contre 
:i.ù. ce tléan: LE MILilllUS~ ! 
.l;;j~fl";.,,;;i à n'y a JJus de dente. OP~! snrrivance du pas-sé, senti- 

.il fa.:.sasi;'::i ~ ~ 1 assassin i meut mepte et barbare, je te déteste et te 
!\ .. ""U. ~~i. ,\' .AJ. Bn . ..i.. :;;ri .hais ile '1oul.e la force de mes sentiments 

al.truis.e-s et hnmemtaires, 

,c-..=~.Iit' ?-- .. .:1., cazsarade s; connu 
~o;:.; sa :;,r.::;..:Z. ._~--:~,~e. pat1r SOI! en- 

~~::~-=.;j;;:<Ta~~t~: 
r~. ::..t ~~~ ;,;..~ ,;;.Lt:S rin~ us san­ 
=1 ,;i-.::-~ s~ cl..D, se sera.t 
li,:;...!:_~11. ,.), :a :m;:tiliJ dr sa J~. un 
m·,- !'.: .}c;:..J 11,~~t ;:; ure readn à a 
~"'-,A:! -;:-.~c~r" 
T..;;;ez-0.__;_,. ~....en assass.zs 

Ler;i;;. i:...se~~-"'..E. 
\':,ri,. ,..-ez ;.:..:; 7i.:.:::· ?,,"J ! V .. ;!!! l'avez 

;G."..a~ ... -"1".J'U':..!..;~::.::c:;:.;.d·~ 
!."é:",_li:~ r;:;-1r i.e F~:. • 4°aET".._.ry ·ou le 
lw: '"" .d.t Ltit,r;:-~":"-f':.cad. 

:&;.~-.'~.:i.E}a f~~T·- ~:!;~ 
u s:,: .1 ~~. da~~s i.=i.. i;;m..a­ 
r...1~, qne -1:Ii.;.~ àe =xi.;.; ;pr:i;i.l un 
j':iU" ,:. :· .. .::.~, ,1-::;;r .-: ~ w.,n 

'Ù'.i!.W.!> a: cs;s~.n ! Km pas ~r 
&J'}JW lb>. t0lJli..'"ll- ~-"-- 

llllJ. ;. .:... i.-u_; :.il,il"-1: ! 
Il.:.::~,. - 1.-;__, 

LE DÉPART DES BIL[S 
Ab · œ il!,;,n..-.1.. 'JW'l s.,;ei él &\r.,i;-·-.i.ril- 1 
~,cl, 4E r~, -~"'8'. '¾ULL.. 1..1:11 =­ 
rwies. illl ll!Jl!' :1l: .a acm.a,iW; ù=·r~, 
j *li llîl: ~·~ "l.d. iU.f, '!Ill ,Il,;, 
·JW!l &m/.S.. ~ 1JliXI, .f.ir.J.n; !.W .11.l, èl!. IIET· 

l"Wt 
L11 Plie ,ë;.i o.,-~ ç.u..iliwl d,. i:nIJa- 
ai.t.s qui~ ~ur mllJ.i&r ij-U~ 
<lelllilDf' da1J.ITTLpcll -L~ J:111:.I,.~ tll. llw111C 

llf'l•lll'<WllllllL.L 'J'l"J(.i,..S U~ lf'lll DJ,IJV~Jjj 

~'- 

u1ilé. 
:,-i je ne !'av-ais ,u.. je o'u:urlll jamais 

pen-sf qu'apr.:l' la conna.issn.nce d.es tllJ'--, 
pïtndes.. des hontes, des ca.mrilleries iie 
I'Etar-MJi.jor "'cr..1· Jit'tlr.ire I'>re:y:fns l, il !'e 
sernît encm-e 1:rol!"I"!' ~ d'iml•éci.1es cm 
de 009.n;m; pD:nr :pir.r.sitre si..tisfiits de 
faire -partie de cette p.ITTIITit:rr" : TA.R- 
MÈE. 

CJmLé..!1ons SEill!o pitif J e!i?Ilt de chu.uV'ini.t;.me 
~u .. J~..1e danb nœ cœw-s ~ &e-rrti.ments pert"cr1>. 
.M.awi..lt tmit ti. jfllDais 1e moi pau-1111t1~m.e. 
~..J.1.J: .. n.w:qne p.-'tr•t.:..àn.o~.c-t:.NJ'l".niTers'. 

Emile Jcr.nLLA.UI. 

~r JPll-"f:l' il ,:.ctte {t-uittull'l.S.. .iJ I ba.urru, & h. ~ 12'oat pi..;; to tr.uilles t JIOIU ~tre.temr et lflR­ 
..Er.ùt ~ lb;;m 'li.Ma, ,b; &ll~'.îTLci. ~as .:J';:.11 ~; le.; prcsUu:i- "{U!h>, -'ù!i ~ lll-OllS ~ bllj®rs 
.les ü ... :.t.tfIU"S de h: . .:uui ç..J.~. &.ni i·e•. ~:Us U!a diJ ~!U:l.l et [e p;iu pf:J.,:. i 'UI ta~ ·:si 111 ll'CZ.-.&den~ 
:es .:det11. sa.e,:., pf.S!if"nt r~ar.~~t i' des loo;:J-~.._ :::.:,::,1irx..r ..;;;;i Je ;t:.ni. ~ .r. b œ pr.àit 
:::.J.Tal .tk llùllSIU'"f.r ~alt' u:::q~ i'l ku.n. La tilL'L.. f' d.11 -:1:-_t il t,i ,~ .. i161::!t l.J. ~tl'4 r,~e a <l.:t !fi ~·~-U 

se:nf. à tr..us cmx '.t.:l ;;.erlliai1 lhol~ , s.t.::le ~tt.rC' lllD w--..._e ,li. ~1:!!as œs m- suffi~~.;...1. 
dàa. 1 j(' Je wu• :r•c.-sw1L-tll~t. f~ Gr.lc".41 à .c-.i:Ua ~f!!'te P.atr.ito !l.:>'llii 
Ona.n1 'li.Ill ~diridus '{'zLdei, , fü, .l'l'~- i ~-.;;.:::11 n:x;:.:,.tu•JU1t '9.l!lt'?IQUS v.Gll- 

"t:ra.itet ».m, fle llf' !llll.llCflle~ & Jli'.l'l. --------- - lmi~. én 'ldllp.<: .!! pa.x it'~ c:i 

. n ! ll des llPJll"O'l"-:~.mtlQIJfillÜl :de ' UBllTRS m 'Tlll!RDEtl !Œ.;-•.'l ~ , .. cr.r.e. et ~us 1:.:!:!:..;~ 
'•l'UC!' ·tl!l ·nh:indi:ncf' J•vlll" ~a.t,,Jll.i.l'B ,('l.lc..JllC a è.lr~ îlli'rc-,: -li..llil!: bicII ~ Ji&• 
.nux t- .. ,,.G'...::s de la 11:,puletion pend.u.nt J :i.·~ &lllJWâ 1 ,trie. c .. toyt:ll-.s..:::..:l .,:t 1 
1.l~s ,:r~;:;e .a;..!ltle-, Int~ f'-D. ~F!'iJSJ!.llt ra.i _,. , .~ "'~.,..: L A .,:r,cip~ ~ cetlB ~ & :::u.i1 
qo :!.w f1UI1e un u.n,-,..1 ·,CTD,.C: ,dt~B.J pc, .. ~- t; .. , , µm.::..,,;,""...,. • ..-.:....--?,-..,,. 1:.,,. ., . qoe f.aim!e ~1 i)escr sur 1.cs tni:1:..J- 
r.r.:•c~d.er .à la ràori;a.msai.iJ.ll ,-Dc..a1e·5ur Pi,..,..•-. , __ r.:,.ou. -,.._.., ::- .• :.1_ k:urs qui lliC.l l de Jtnr dr.xl ù :rt'"ll". 

~~a;:!~ ~~!~:'~~:nj~ihitatLOOlS• ~~~::;"~-=~~~!~ ::~~ >M=r" : d.:~~W:1«.!~~~-~b:~r°I' 
ile maliifü;r, la 1.iwrJe, 1r "°t.!.tmCJ:Jt., ln P;i,r ""~~ ""·· ,_ ,,,,,. '"""":..:r.::...,,. a ... wo. • .S;;.~ er. ,donc r~~~~ J!'~fi!'f!lEl 
c:'hau,;S'Clre, T.nJJ.t'J!..;f' .-,t lP re;.te. 011 t:n l ,im "'~·-'* i.,,...,.,.,, le !.111-ra .il. ùisalt L; ~J. i=.:.!Jt & 
,.er~ t 'E.!Il. rJem_ ~t po.nrrn fi. c..nr .une • l';" {'",.: ~.;;;-;.,--.- :m.:·~ ""r,!·.3 1~'_'~··. ' ,l'{IIJ;;yr,tbr , SJ ]es cwses bf.' ;f.!.:::.t 
ptll'i,1.ie de µl.nsirur,: a.nntlr.s. " ~_: :;:,,_";:;/'.':;':,;:,';;;;;.~";"nt"... quand mrme \"C.Us ~.a cent lL.Ji 

S, l'en né;',_;_;e&:.t de prendrt' les p.r?- .ra..i~" uuit.:-=coodonJ ,, ,.~ ....e f=fl. T-Oll.!. suez biP-n ,lUfl ~-Ons ne pt:SU.U 
t-ll'!?ti0n,i i~,;pensa.hle» ind1~ot"<es ,ai- '~- !":~:';.,~~-.~:::,.,,. iP&S lourd df,~t nos lehels •. 
dC::o,:,fil',]a:°ëv,~nt'.ûD.a"l"Ol'l.era.itrl:'Dr>'ll- :ë-c.c· ;; .. , .. -:,.,,, A u,i,r.::'• z_,-,, -1:111. . -Bali ! .!.1.f'c;;imf~!:iül, \,)U._ <.t- 
'\'ClllJ et 1 opp~t!SS1.DY.I contin_nerrut :::cm i Jl!'ci,-.a:1..-r,,(Zf" •= nez~,;;u;e::nha!:-.:.~l>J \ùllll nous.twez 
œnvre funeste pendant des i,,k)e;. ,.o.n• 1 ,, ,;~ i:u._pti.:,; ..-,,'l',:w:;_ .,"' ru,., t;;.u., ! 
de~ forme,; et a,ec d1:·s mc,ts,diife.rents. su'f,.,-1. su·:·b:-...:.,,.,,, "":.., 1,0,a.l,., - "! 
~·ei::1.-Ct' J•as :tT1:1c d,:,s mnt.s qn",on .J -"•"" c'lr ,.__.;. dm.J •" -· .. 11-,,.,,.,,, 

mu~è10 ~.es m~~rz-;) ~ '~~: w~-::~~-/; :~;~;;:;:.Di, .~:1..,ç~ 

Les ducla.rut1ous J•om:poo;.fü; ,c..:mtrf> 71·~· "'' "·"'·'· .u:uz V>, .... - , ... zz..,,,.,..,.,.,e, 
la rrranrue, les me::;ures cot:!'citi,es .,,,.,..,.,.,.._ ""'ftmmz'. ,..,,. ,·nfrtlM• 
pf'i;::~~ contre q'rlalqoe;; dirigeaub :pa.r·ti- ! -""u., ",n.angcMu JIU<'"",,' 
!'.IL.1,·re-ment odieux an P .. up}e, ne rn .,,un .,""" e.c,-.lc.v,.,,. 1:atr00u. 
:,.i~i~erai.ent _absolument rien • tant ~·":,:;;::;:::_;:·:~;.'.'::.:~~~"""~ 
•(_fll. el~es Il an!'a::unt ;ms J)mll' ·-OOl'.!St!e::-a- •Cana,,. ,n,,..,., ,..,.,,,u,,a "" ~·1:ma·rmr,. 
ÛOil 1J.e -drmt Ïl. feriStl"DCf l'Mlr U'.HIS, ûl, o,u7 Q'" c·cst nma ;a P""' "''""'""""" 
sms -phrases ,et sa~s d~tl'I!l'S~ , ~~:~~ ~.:\:;.;.~;;:i ;:.::!)!,.;ic, 
Tan.1 gne fa r,mssnce de 'l argent il T.,,., ~,.·.·d<.fi1c, 

n anra 1,as êtè Tèdn:.tr ù ntiant, il n·y 
aura rien de fait. 1 

Maintenant. se deman.dt:ra-t-on pe1lt- :1 T ' . R J 
être, CO'.'!lmel.lt cette opàration !;, e:X.i'- « '.. u ,n.aurai {la& mel OE • J) 
rntera-t-elle matèrielli:-ment:'Nons n'a- ---- 
ïons pas à nom, en foqulèw ni â en- 1 ù , .. ?>gîc,-,.,.11t s11.r le ~1·N'ic<' ;1<1,:.. i 
trer dans des ·füitai1s. r7mr de.s rig-imenis :rontieni ce pa1>- 
Di:s qu'.elle sera résn1ue dans Jes ci:- 1 sa;r : 

1Jr.its, nne fois le mw:neni psyclwlof!l- « Lcf': mem11re;; de la hi~rarcbit> mi- 
qne arri,e, on s11.ura de .quelle far.on litaire dc,i,ent traitu leurs infêri!'urs; 
s', prendre et l'on n'h?.!,iit:r.a 1•mnt snr ;in1r 1ont.~ e1 avoir en~ers en tcrn.s les 1 

les p:r:ictld.ès a·applieation.. t\!.ards dûs .à dL-s hommes don1 la ,a- 
L:i consticra.tion du droit à la ,le Jeur ,,t Je dé.Touement procurent lfurs 

est la. seule mesure qu.i soîi rnsaepti- suellès et préparent leur gloire. " 
Lfo de mettre .fin à 1.outes les discordes: L'a'l""rn esi ingénu et merite d'{:tre 
el de rri.tifi.er la pah sociale; 1,er.sonne r.onnu. n iait bien ressortir le 1Dt'.l1· 
m, peut e:o oonte;;ter sèrien.;,ement songe de rem,eignemenl ;i,atriotard à 
r.n.tirté :n:i la lé;-i,mH..l.. l'aide duquel on abrutit la jeunesse 
P:t'tendJ-a-1-on qu'une fo~s le;; be- _pou.r :la J•r~parer au :,;tupi de et a.Yil.is­ 

süi.n:, :;ati., .. fa:ts, :personne ne ,oudrait I sa.nt métier de sold11.t. 
J>lus tra"l"ailler et que clrncun resterait " Il fa.nt aimer ta Patrie, petit, il n'y 
les :bJ'as croisés. .a rien ,de 1•lt1>- n'i de meill,•m au 
.c'est une ,éritable plaisanttrie qne monde,. tu dois en être.fier. 

dl:m.ettre une tclle proposition. 1 Tou1e h vie tu pu~eras des l~pôts 1 

Comment ! Ton.tef; les .call5es de vonr elle, toute la -ne tu traYailleras 
h.aine,dedis&entimen1.so1itce,-;,é a·,ëtre; Î•our Penrichir, tu dojs -êfre prêt. pou.r 
les :prin.ci1.1aux 1esoins sont satisfaits; elle, à tons lei:. sacrifices mèmP à ce- ' 
on nage dans la joie et ,ous allez rnp- lui de ton existence ; en attendant, ., 
poser qn.e oeux. qui jusqnïci anient ol,t'iis toujours à tes maltrell poor l'a­ 
t'té pJon;t1s clJws les borreill's de la m_j - mour de la Patrie. 
sère el du désespoir n'auront rien de N'e~t-ce _pas qu{' tu serai, bien joyeux 
_plns pre,,sé que de faire le mal par Je jour c;ù ta Patrie chérie t'appellera. 
plaisir an lien de produire en raison soai, ses dr.a1,eaux po'Jl' apprendre à 
de leur iorce et de lem cap.a.cité t la &ernr et à la dêfendxe; en bon ci- 

.Mais en ad.mettant que cet1e fainê- toyen. tu .saun.5 payer intégralement 
antise. calcuJèe se prolongtlâ.t aiadt:là l'impôt du sang: la Patri<', te fait. en 

,1 des 1')J."nes ,011.lues, fJpuisem.ent des I.e prenant, beaucoup ,d'honneur. sois- 
v,ues et autres ru;jet.c; de :néces;,ilé lui reoonnaissa.nt Kt qoa.I11 l'heure du. 

L h • D ,t 1· t· 1 obligerait hientet .~e-s récalcil.nlli.s à 11éril aura. 1<01,né, quand l"etlll.em.i ÏII· i 

apVOC aine otïVO U lOll mettre 1a main 21a pâte et Hre.teru1- .woe menacera 1arroutfüe, qua.Ddks 
1 

ser an,r leurs ètaJ.1:L l,arhares eo,a1û,-seurs souilleront ide 
s. l';.,;; .eut emp~,;"her la prochaine Ma.i3 ur.,.e telle l:Jypoth~ ei.t'innai- leun pied.5 sa.nguinairek !e &01 ·sacr~. 

Rt'.;-.:::::::J.ion il'ttre esca.molée par les, !".emhlable._ _ _ tut.~ lë,·tirru:, alors. JeUlUl salda.t, tu 
pol:ti.ë.,:::.!i.. c..,r;.me r on:t é,,' le .. réTo- <::,nu qw seraient <t'la.pahlei,.. a -ee mo- ofirll'llS ta po1tnne en r~part à la P~­ 
:,.:;!.;.;.;;,s p.;ticédentes, il 0.st de la :plus m.ent.. a·un Jia.reil manque de log!que. trie et 1.11 sa.nra.s accom~r ton ~evoU'' 
tœ.!:!" ';r:.F-;.riance qllB tous les prolé-, D" pourra.irnt ?1re qoe de.s fous~ il .ne en héros siml:llaoondu,t!!deteschefi,;, 
~s se mu:l.::Lt .=--a,a.nce bien a·ac- , r~tEJ ait pfoi, Illon, d'autre wnr.1 à ]Purs glorieux moddes d al.wésa,t!Dn ,fit ,de 
~- .-j ,;;;,r :a i:.a.rc:ie à su.ine punr 11e r.ompa;,nOIJ..S cla.ll'Vtlyants ,g.ue de leur dé!iluiû'essement ! " . . 
:;,::..:. fa.re r..w.se route ,&t ma.11gner Te prüd.î..,:;.uu '.les .sGw ,que les gens saûm Grilce au règ~f 1-u.r ~ ~rn.ce 

d'esJuit ,do;vent ,aux iwénés. mtiriettr. est extrait d'llll. discours de 
En tout ca.'-, drs faits de ce.!Le nature distnhu:t.ion de pra peut êlre traduit 

cr.ll.l ;;Lï.tue.ra.il.. ll.1 '11.Illl vi;riiahle exceptiùn fitl.ér alem!lilt : 
puJsqae, dans r ei;pe.oe, tout co.nconre- P De .;1:ré ,ou de force nous ·te mèlle­ 
u.1 à o.ii:rurir .i.e11 m.i'1ll'i; til &U1JJJ-ri.m&r ro~s à la caserne. jeune homme, nous 
lei,; cause!! dt• wa.uvuis Toulo.ir ct d"w, , luii.erons fill toi toute di~iU! et toute 
mi.JSjW. raison. nou!i :.e disripliDerons. ·nous 
.in rè:ilitt', li,!! 11.ut.rt•.s qacsLion!' n"\mt. te màl.ewni, nou1:1 ferœu1 diii 1.oi notre 

·iu'une i.mportli.nr,e ,;econda.ire ..i ou 
I 
chose. oouf- n"&Urons pou.r toi que les 

l<;lll c,J1JJ.pe.re a Ot.ll e du-dr1J.1t il la v-1e. · éf;ll.I'dF que ron a :POur,oe qui ~ u:tile 
q LU prim ,. tc,utes 1~ autres. li nol.re i..ru:ci:s et à notre gloire. 
LP:i.11.nciul!- S11lll'.liALes, qui wsaient S'il y a da ~er now, te ferons 

por.lJ', r..uS5iU.1 a.p,rè.~ lt>W' wù,;sa.noe. les mlll'thcr. :i:wu 'le fer.o.rui tuer .11.n.tant 
il,.uu wn~ oa 1a.i1iles de ooni- qa ïliefa:udra, 11,i.ur ohtera:i.rdes galons, 
i!ili-.Llu.ll, J..t.urllt 111ir,üu1 audii (JUO :1111 dei. homururs. des pe.:m.ioni, et des 
l!' ,;unHe,s '.Lo.ul'~iw modernt•,- qo.1 OOII · . crwx, duu.r .à cll.ll011, tu nous sen·iru 
da.w.1.uJ:11 a u1w muri lC11ttl a.i.w., ~ u'a : .1 &l\e.."11Cl' le,_,. "rn tom·;. dont lès profits 
h,ut, ~ lr·~ i1w·J·t.1i.r1r w la J~Vroti: l!!w·.11 ) twu,: lti,•D1 J•rùlll.is.. il:11 1cin~ de paix. , 
f1t:r,-.~ n.;01IJ.5, .fin,Jrn,cs que~ ,que lïll, nou,, I.e renvcrrani; d1ez ao: a.fin qw 

:;Jaw; I'J,.J;,'b.;11m~..c",1r<le la ca.ru,e 
:sa·r,.e :i:,:w exr.elirL~~ qw e'1 le l,wD· 
.Lf.J.i.r Ll.t: d.w.,~lé, 1ous lœ FO- 

1 

i;rr.:.uti.U -dtth" mi pro, isoirbJWm t ,;e 1 

c.,,ndr.ri...u et 1:1.e r~T.llll.fl' e:n un geuJ. 
J»-'-lil. ,; ~t-à-dtrn la r;(k.-a,nti.e 4-rt ,drvd 
·, ,1. -..c -p,-,nr 1.r.us les Lb·!:!! hmna.i.ns · 
~!; ,-rf-pt.r,i.., m•.i:w JJOtlf les Cll:llL ­ 
;i..;; <J.c J..a u,1lle<iu.1i.l.rnw:irs c1 -0:pprc~: 
1,{ ill'S J!' t ·,o:t.s CILi •~;.'A'l~ ) 
~· 1} i,.,u l.lll.t' mud,li.tatiWJ à iD.1.ro­ 

dnJ.redali.11 œttt, ·m~lll'I', ce l1l.l!I }JUUn"a.â 
,_J,n gcu·e11 ~1~ lie lltlW: ·qr.w des CJJ· 
COilt:f,a:r,r.e~ ,n;jj<prn cl.imuu. dt> U'.E' ~ 
l•,.1.1.i.L J.W U...'liL"1.i..w; 1'~.ti! tl'a-­ 
;;JI JiJIJ' Ull-mém.e:&, ÀJi,Lj. lJ llf; lt·.1<--flllhaJJ... 
t,,,. u.lÙ.l&dwl, .lt:B rnfirmes .ot lets ~11•,l· 
J.ardr, 

- DlUllll J fatlt "Lu:n ,que füu~r'.cr 
cbJ;; 'l•vm- .qur "i'm:i.:,; lL.llli;iez! ooncluJ,,­ 
il en l1llU1 très !ûJ1.. 

C°.est T.rJl, e.D "ènér,.J. at!S~ OOS maJ .. 
1re~ .. ~~" an:,,es. ne J, .. rient-.J~ dt- pra­ 
Cqou ,qu ·1.."!l.C sa.iplée. Js \"'en1LJl1 Lum 
étr.e i.n,:::r.at,; mllis Mn ~ wu wrt. C,!: 

il beIDhJ.cnt JWlllm:.:UilS &-r..:..J' ëll la IIlLll 
lourde .a r,cx.péd11.!on de Mll-d1i;a.st:lll'. 
à 1Pl p.:.in : ,qu'ilîlld,:sleurs. IJ.c G,ilcmeJ 
Lentünnt\l le o:ans:.ata11 ,:law; son cmr­ 
:net, tenu anjour l~ JOW' de 1a Cll.llr,ra­ 
;tJt>. 1EmJ1runtons quellfll~ JlOies pcm 
i1J n1,trer 11ws propo;1 : 
if> jnin, - Tonjour~ le t.ra,·....J clii 

]a .J·ünte_, on ne OOlllpte plus i.e.s rioti­ 
me:,,, Et 1pourguoi, ponr 1ni.1ner de,, 
riëre non~ 1•~ Yoittaes Lefetrre. Cclm 
qnl a imB.fÏDt' d,; les eil\"O.)' u à M.adtl ­ 
·ga,.~ar tJJit un -rêrit:ùile meurtrier Les 
ci!:lt.tîêres commence.nt à Sil JW-Ufili:.r . 
U-j11illi.'1. - Vers 10henres, ie ~ùw- 

r-a.1 Mtllxin~er Tien1 ncnu; 1>Ul"J'l't:nrlre; 
i1 ei-t rey;,nnant at nomi annonce •sa 
:::omination .au _gradt! de gënéral de di­ 
-.ii.ion. 
• 1~ aoüt. - .l r.etl.e 'l"e~ de :routa 
Tient :.·en aj011t1r ffl!NI autf\e vraimeL1 
lngo.hre. Vingt hommes de.m~u h::JJrJ­ 
lou SOlJ.1,commIWdés pe>ur aller crr-ru;cr 
des fos~es.,. :a.fin d ·.,enterrer les mOl'Ù. 
Le oc,mhre des yjrt.i.mea dC\·ient ef­ 
fraya.nt. , 
Géueral Ouchùne, Metzin_g-61' et Cie. 

Il'a,eZ-'\'.OUS pas. .. manqué ,d"é~.:ls 
aux b(llD.me:::gu1 "ous on11i.rocllril ,soc­ 
cès et flairer 
On n~en .fui.ira donr jama3.s nec les 

assassins f Qn'D.Il sal.utw.re ,ét;o..sDMI 
fa.ôse au moins <lire â toU& œm. qui 
pen.<,ent ; « Infime Pat.rie. tu D 'atll'M 
11as mes ,01 ! > 

Ln~c lr!.u.ous. 

UN MISERABLE 
1'.ou.u.ppronœs gu'lm jeune pell&GLZ' r.a.i,0 

1,ien connu de ceux qui soiw:nt le m::..;.v,,mw,.t 
dei; .l'llTill'.$ l;bertalrcs. :14l,c.i.J.as Gc. J.her i:,. i;'ISI, 
cxwmlin ~JIU• Jlo.tnl• ~frut­ 
flÙIK' "- trGJ.i. tnwa dAl pr.isau. 
Cela l<CI>t Lien aon Dupn:y ! 
Le mnt.if~ Colltla ,.,,;~ â un lffl'{ tl, d'm.­ 

ŒllÙilOZl. Co ,p:;,;,i,r;, G:.J.bcr i: s·~t qu -,,..ii 
pr.nt U.'"11 impUDfllll&lt W., ,!,-éll de la 1am. 
_ .. prè& ,cela d'mnphal.iq cC& lmbèci}1911 phra._. 
rom ,:ncorc 11111' le& '\'tr..ua ll:ir;.pmwèrea da œ 
,cher JlllYil de France. 
Moowu~Olhu~ • ~ cand..mmi • i= la• 

noncia tivn -d'w:,i> ..-ermmc. .~ à œUt 
-oiwmsi• fouil111 p.:,LL:ù'J'I:, l' .4.tll',jsnf. oil il D ·a11 
pa.d.-.Jlll:ytm. 
Ct> llllSl)nJ.l,.l c Viil .l~üW de Ml fuirr :nPJll*­ 

oiar .,wila =n. lu m.ilwu.ii; ~i,,s. • aa 
;UiJ.!I Vliklu ® lDDllCbaJ'd, d'e...t...m,peur "1 de 
.bu ~croc Ou lapprJ.alt Mavfllloo til .J ùlah 
Glor11 ·4!'.lnul .d'"rt.hographe CQmmll de pro­ 
pn,té. 

ill eal boJl qu',oo sacht> OÙ .CwirlJi \'a~ 
IMil'lilll&Uxilia.,,""ila, u, a 11De l~ m/lmt' dan.,, la~.....,.~> 
l.f'recru1exllani. 

ÇA. -& :LA . 



r 
t- 

l- 

~ 
et d'Espagne et des Asturiëa - re 
r au coup son petit mouton d'or, 

it11me les sauvages leurs amulettes ou 
~\Iles leur sennaüle. 
·· ,11 dtner de cérémonie, sachez, ma 
,-ire, que hlme Félix, la fille du for~a., 

f:toilette , de tulle vert d'eau avec e garni de bruyère • et sa fllle Lu­ 
toilette de soie brochée bleu pâle, 
de dentelle topaze •. 

,ùors tout va bien Plis de pli au Yen- 
1'des miséreux. 
-ws - blague à part - ce qu'il est 

·r• loustic ce petit espiègle d'Alphonse 
·· d'envoyer ulnsl à Félix, prince d11a 

s français, ce petit mouton. lnai­ 
du Panurglsme universel et des 
penois en particulier. 

,. .. 
1 Cadec de G .. •eo,r.ne. 
:llllo Ga.leati contribuait à l'èelat de la 

l
'dde Rostand - dans l.i. lii;:uration. 
une si belle carrière que le tbéàtre. 
u'elle ne procure pas l;\ fortune, 
u donne tout au moins I'Illuston, On 
volonté, durant tout un soir, prince 

ll&Dquler, gentilhomme ou million­ 
On joue tant de rôles qu'on en ou­ 

etlui que vous a fait la destinèe. 
,Jlguran\dans la troupe de Carbon de 
iileJ-Jaloux. Galeati était au nombre de 
•r:adets de liascogne. 

n 
s 
n 

li 
l­ 
•.s 
r. 
é- 

, Bretteur-, et m~ntcuf°' :,.an~ vergogne 
Portant hhhon. lambel. be-tcgne. 

1 
Tou~ plus. nobles que des filou!!-: ..• 

tbourgeoisou Je commissaire qui, la l'applaudissait chapardant la bou­ 
de Raguenau, rossant le guet ou 
ant les passants, devait le faire 
r Je lendemain au moment où, al­ 

•jasqu 'au boui de son rôle, Tullo Ga- 

Ë
.. 'emparatt d'une canne à I'étalage 
boutiquier. 
boutiquier à qui notre Tulle a eu 
l'avait probablement trouvé fort 

~

d:1118 son rôle de cadet, bretteur, men­ 
pillard et pendard. Mais il s'est fû­ 
que l'autre est venu le lui jouer à 
e. . 
us eomédien des deux n'est pas 

qu'on pense. 

Grasselu.l'e. 

te 
~t 
l­ 
~r 
S. 
f- 

e. 
fa 
IC- 

t,~carieatunste du Guérin IU1utr, re­ 
le des , dreyfusards • à la paye 
grand rabbin Zadoc-.Kahn. 

·";r comprendre la petite gravelure 
f;:i.vell .. iste du Gw!rin Illustré, d~­ 
ti:it lui-même • signer des dessin» l!l 
~~ sont pas I'expression de sa pen­ 
i, il ~uffit de snvoir qu'il est toujours 
hpeut plus naturel de parler sans 
~d'achat et de vente dans la boutique 
~•endu. 

e:- 
11e 
ui 
as 

; Ce bon Gascon, 

t .. 
la purée sévis:s1it toujours. vue 
en la purée à moins que l'on ne 

' depuis le l:kbage de la voyante 
l'en étant allée avec l'ange Gabriel, 
~ué salement l 

t~is le four eêlèbre obtenu par les 
,., ~ de \'«CM>- denni lesquelles 

feùr.«iàelé même les vieilles crétines 
~ lec\ri.œs du Libre Torchon, qui 
~& pas voulu • couper dans le 

bien 

•N­ ... 
de 
ait 
ro- 

** C•••• •Il•• .,le•l••· 
la Iit.tlnuure du p@tit Mu f¼!ls. 

uo11a celle de M.illevoye. ll y a 
•joun, Eucalyptus écrivait: 
Lœ.v ,oufjktait avec son hermine, 
d'ailleun qu'une peau de lapin, 
rtu fr411Çaisu ... • 
uleUes, même fra.oçai.ses, n'ont 
11611s sach.wne, plus de joue que 
lai-mëme, c"esl-à-dire n'en ont 
- l"évéreace parler - que les 

1111 pauvre homme. Maïa .1-olle­ 
fli n'a jamais rien eu dans &a 
•·1 regarde pas à une on deux ..... 

ls. 
IÛl 

,é- 

la 
Lli, 

propriétaire de l'immeuble ou la Compa­ 
gnie du gaz. 
Ob I alors. Tout va bien. Hien <la nou­ 

veau. 

Clan"on 11011 1our. 
A la suite de la mort du üls de Lafer­ 

rière, gouverneur d'Alger, les journaux. 
nous apprennent, avec un sentiment d'in­ 
tluis pitié, quo • le pnluis dt! Muslaplw 
serait, en elfot, un vérltahle foyer de mi­ 
crobes infectieux , . 
Pour un pulula aux locataires i nfectieu x. 

11 )' a, croyona.nous, 1Lssei de victimes plus 
Intëresaautss dans les soupentes et les 
mansardes ni plus ni moins infectieuse. 
Les plumitifs verseut-Ils pour celles-cl 

une Iarnie de crocodile. 1 

La eo11rt!.,cnee nndanarehi,ue, 

LorJ Salisbury, ministre de la reine 
d'Angleterre, a déclaré dans son discours 
que malgr.i son désir· de voir mettre un 
frein aux attentats anarchistes, il ne sa­ 
crifior,üt rien des libertés anglaises. 
Dupuy, ministre .te la République Cran· 

,;nisc, a envoyé deux policiers, Viguié, 
cher de la Sûreté et Bouttet, a1·oc1u génë­ 
ral, pour faire dévier , le débat • dans les 
voies les plus répressives. 

Conférence ou non, Dupuy ou nnn, 
l'anarchie dédaigneuse poursuit el pour­ 
sui Ha sa route ..... 

BANC DE FRiPOUILLES 
Depuis quelques jours, les abords de 

l'imprimerie du Libertaire sont infestés 
de gens à mine patibulaire, à l'allure lou­ 
che, à la mise huillonnsnss. 
Leur marche déhanchée et cnllypige, 

leurs œillades aux petits garçons du q uar­ 
tier a valent déjà éveillé daus le quartier 
les susceptibilités générales. 
.-\ voir leur figure ravagée par la purée, 

l'alcool et le vice, nous avions tout de 
suite parié pour des mouchards. El nous 
nous proposions d'en ... référar à qui de 
droit. 
Lorsque, samedi dernlerç à lu nuit. un 

lOut jeune typo fut raccolé par ces infec­ 
tes fripouilles. 

Ces crapuleux Germiny emmen"rent 
l'enfant au cabaret, lui proposèrent de co­ 
pieuses libations, des cigures, deux absin­ 
thes et... le reste. 
Plus de doute, dit le petit. 
Les mômes Girond sont des agents de 

la brigade d'André ou .•. des mœurs chè­ 
res à Guérin. 

L.P.P. 

CORRESPONDANCE 
Xous recevons la lettre suivants : 

Paris, le ;?J novembre 1$98. 
Camarade, 

Au jugement du camarade Prost. son 
défenseur a lu dans un numéro du Cri dt! 
Récolte la déclaration que j'avais laite 
comme juré à la Cour d'assises en l&l.1, et 
que le Cri tk Réoolte avait publié d'une 
façon erronée. 
J'aYaîsenvoyé au journal fa rectifica­ 

tion ci-jointe, qui n'a pu être publiée en 
raison de.s poursuites qui ont amené sa 
disparition. 
Je vous prie donc, en conséquence, de 

Lien vouloir la publier. 
Aux camarades 4.u Cr, d• Rèsou«. 

Camarades, 
l>ans votre dernier numéro, sous la rubri­ 

que llol d~ Combat; vous aves publie la J.é­ 
clanttioo que j'o.i laite :i la Cour d'-i= 
en 1893.. 
Yous avez fa.il erreur tl.tns la forme. en 

prt.;eotant la cho.il comme une .supplique, 
lorsgae c'eat une IUc taratio,s fer ,11, qu, j'ai 
t.ll~. Void du reste t•uci«nent, comme les 
chàsca •e aout ~ 

.-\nat l'inst&llAwm du Jury , le prc.sident 
wimandi! ,'il n"y a ~<, parmi l• juf"_.., 
'}Uelqo'no qul out i fain, valoir des caa d'ex- 
cuses. 
Apre. les rol..ons donnk!i pu quelques­ 

un-, dont l'un !!lait .on rd, Je C.S .la d.iclanttina 
suinnt. , • Pu.lsqu'il C&at priter llUIDall t de­ 
VllJlt Dl.eu, n'y croyant pu, mon aenuent 
n'aur,ut aU,UO(I va.four, de plus. je Pf'D.ae que 
la SociéU qui ne f.ail rim ponr pri wcnir le 
crime n'a, ni le droil cL:i Ju;;cr, o: de punir . 

, Dau ce1 OOl!dillons,;• ac eroà poU'l'Jir ttr. 
Juré. 
LI p~ent o.Iaotaue me ripozld.lt qu'il 

n'y avait li gu'una api.won e:i:.pnw. el qu• 
la Cour ne pouvait rien faiN, due ce au, qw, 
al 111.1 llVüa.la j~l fflgü, 11M1 rkruier, 
qu-U. pouvalenl i.. wn. 
En e!Ja. pendaol lallte la sessioa , c.haqll4 

foL~ 'JU9 mon nom s.,rta.it d11 lirai• an aort, 
l'&'î.-1 i,:4uù:al ma rèc!ISIÜ I. 
Eli esp,. rani, camanrd&I, qua vuu,, voudra 

hw, falre c~tlo pctitt> .-~11, jo ~= 
prie d'a..,,r,l.u mes ~ ~l&Llt.>r.a. 

J. AILÜ,J l u., 
bd. ,.,., ,u C'lby. 

L'AGITATION 
ANGERS 

.-\ l~ faveur d~ la rèncuon opôr-n pur ln 
stt1,r1111lion des forces rèvolutlonnulres Ja11s 
l'ulfoll"e Dreyfus, nous avons recu pns 11ml 
d'ordures uu pied du murs d~ notre bonne 
vill» d'Angers, Uef de la culotte t1t dtlpotolr 
royaleux, 
Les 1110.nif(';~tel'\ t-Utci'·tl .. ~nt nuv 1mrnif\'~lt1~. 

Celui -Iu pettt Gamelin N d'un 1 
t;elni du duo d~ Mudrl.L, Clrnrl~s de Bour­ 

bon, et dù deux ! qui atllr111,, qu'il ,•s( Je seul 
et nntque pr~tenJunt. 
En attendant ln r,lponse du petit Guml'!le, 

Je syndicat ,·~t,•rl,adon n fait Inonder Io pn­ 
t>!lin (J'o<'t vient l'ar,1,•nt 1), d'une qunntité 
lnnombmbl~s d'afUche$ au milieu desquelle-, 
J,,~ cinq tN~s de pipes, n ministres Je l'l 
OndrN qui ont 1ol11ar.elle111ent aftirnté !11 
oulpabillte tle Dreyfus. 
Y :t t-il dans tout celn, puuvre populo, do 

quoi te remplir tn dent crauss t 
Plerre À..'IDRl:. 

BORDEAUX 
Abturdilh pvlit.,,11<H tt sociales da JJ• 

JWcolaf. acoeat , Pl"O(~~~,..r d'éco,1omia po­ 
liltqu~ tl la Cham//r11 da commerc~. Sa l<'!!•· 
timatimi f,1,uaisial1 de la gt<trre. - Bor, 
deaux possède un ,~<lnNoiste que Pnrls n'uu­ 
rail p,,, au poid-, Je l'or. M• X1eolot. uvecnt 
sans clients, nommè protess~ur J'JcvooJm.ie 
pnlltlque par gr:ka d'gtat ou parce que colla­ 
bornnt d La Peille Girond<!, Imitait mardi 
8 octobre, :1 1'1 Chambre ù-0 commerce, Je 
I'utüüè des dé~en,ès militaire,, alors mëme 
qu'elle, n'ont pas une utilisation itnm6Jiate. 
Le preïesseur qui, entr~ nous soit Jit, est 

aussl soporlâque que J •• n. Le-carret, son 
prêdèeesseur, en une ètuds 11lfèctant une gra­ 
vitê apparents, d'une profondeur doctorale, 
mais superûcrelle en rè'1.lilJ, n'u pu prouver, 
ma!gri• des efforts vbible,_, l'ulilili• des dé­ 
penses miluaires, leur l,•gitimation. Les mü­ 
lions .i;.pensé;; ehnque nunée e11 nrmeinents 
formid_,_l,[es, ubsorbnut le l'IU< clair du pro­ 
duit de, impôts, tenant en haleine pour une 
ouvre de mort el de h,\lne des millii'r. Ùù 
travsdlleurs b«rllaris,~ par l'iJ.;., me,quino 
de patrie, tr,w.fonué, cil nnthropophili.~~ 
par le nuncnnlisun-, ilU lieu J'~tre llnÎUJd 
p~.t rt- ... prit da solidnritè, ,'lvi:lf's par l'amour 
do1soi el du prochait1: J.e, nation, è1lltèr;,,,e 
ru,mt /i l1,0111kiùe sur le,chnmp~ de bnL~!lld 
ou :tpportnnt h· c,uua(li' et le \'ÎOl an,: loln­ 
taù,s pay, p;iuJ·u1t ,1ue le tr~vo.il, ù'où yfrut 
tout le biL'n, gro,,lt quotiùiennèmeat, ù~ 
pub Je~ »i,'de.., l,i mou.lré·Ml'itnl, l'i•p•e ùu 
D~mocl~, ;;llem.m,t su,penduc d,•pni,.. :!S rui. 
sur l:i 'franc~. ,·oil'l •]Il~ )!• >;icolnt. penseur 
e~çufJl\', c.i,u.t .")~C:r Ct'fV~aU dt.' :-. :0. 4,\('ht\, p0D· 
d,ur de ma,,vuJ, bou,juino lu.i par 1,ounou1l­ 
hou -?ulement, ,·oUo. c,a que c,• plumitif 
tronve '14!0~ ,le 'On o.Jmirnlion, 
- ra., exigeant, ct'l i·conom·:.st.,: 
Se~ le(ons n ·.;1.aot pn~ contndietoîre,;, si 

ce ue n'e.>t en elle~·mJms.1 ouu~ n'aron~ pu 
1 r~pooJN. 

Cent pt.rwnne, n-~~laie.nt :le la pr~miêr•. 
La proclw.ine fois. &i le froi,i LP fa.il ,,'Il tir, 
l'nuditoird sera plu, .:on,1Jmble_ 
Le.,cou.r,. .;out gratuit,,, ma!• prhû.• ,r,~t.:­ 

rêt. 

Par,,au stupi,tu ou Daphnill et C/,loé,u. 
re,u,s bcl4$. - Dram4 d"amo1<r. - Mardi. 
17 no,·emhre, un jeune nomme .i~ 2.1 nn~ et 
<..1 femme ou maitr- (po<u nou.. c·e:o1 tout 
un) se sont :i.iphys.i&i dans la eb.amhre d'an 
hùlel dt la rue de la Porle de Cai.lh•n, qw,.i 
de Bourgogne, où ils rês.idaienl dPpuis peu 
de jours. 
Si b. mi.ùe les a conlraial.&à <e donner la 

mort, Mo!SS!eurs 111& bourgeois oui un crime 
de plu,; à leur aeti!. Mais. a notre avis, lea 
Jeu:i:. tourtero:,.ux, que nou11 plalgnons d~ l.out 
c..:eur, e-us.ent bien fait de vlvna eo.,te qu .. 
coùle, ear la !erre est grande et '8a riclte3Se8 
incakula.ble;;. 

:Ua.ns un autre caa. c'est-à-dire si lelU'II pa­ 
rents rupe..UC.<. mabi non resp,ict.&bl!lB, 
s'éWe.ol oppoà à leur union par M. le 
miure, ils n'avalent qo'ie'e.n moqncr. 
A Lous lea pointa de TUe ~tu sololion êC.t 

.ité préférable. 
La daœp,!rée ètail Uile a~ot !ralchemeol 

klœe. Ella an.1:1 l!O ans. 
S:>creblen ! que llluma.nité eat ldlol•,iu par 

le., JM!n.w de IOal le mond~ ! 

Bovrr,aiujadii:(airu. -Oa,u tl•rU::..­ ••°" et 10 a,u d'.,ùtlt'diction th,:;,..,,. po11r 
rin. - AIIOCo>t 11,rc1ral tuu1.rchop~. - 
HourJ.iœud-Dnmay c1 Maurtc.. Monli<'nnd, 
qual.ilU~ m:algré,cu:i. d'anardri&tc.&,oul iit6 con 
dainnéa ioa., deu:i:., pour da c:.mbriol.oges non 
proun',s ou si pe11, i 6 ana cù, rédtWun et l 
10 ans d'inlerd.lcllon cù, r;eJour, lo pre:nier 
pour une Lu:yd.G.tte tn.u.lli..amment TliCODoue 
pv le TOIA, le aec:ond P"Ur deux t.:.uwUu de 
dwnpa,plll lD!irkur i:p? GDe.D t nun rew1:1- 
nuea par la vu:thno du la.n:lu reprodul i 
Bounlicand-Dumuy. 
L'avœal g"°"'.il, tn:;,~, 1"1161. exprfm6 

alml. 
• lleaiauna la. Jwu, Ica doux aa.usésaoot 

IUW'Chùln. con! :i.i.remoll t il !&un dmèp­ 
tin113. lla sont ir1lcll ltranl.1, .luwl&lu 81 dan 
~- fla f"v1111t la dal.rartwa de la So­ 
ci!<lil, A vou,r., Meulsurs. ino:>mb< Je dnolr 
de !.a dl.'ftt ,Ire. 
, Il 1 " u11ia cat~a 4'4Darcha1"" : LM 

orat,,un, luque!a v1vool JAr lacz..dulU.. po­ 
pulalr,·, 1<111 ei.:nTaina ot '"" eami.riolau1 '. • 
1A Jury, 1h11 impnaimlù Ill élllu parc. 

'}•te nntul'\'llement Lourg,>Pls, <1 l'~nJu un 
\'tll'Û.ÎN c.\tfuivo.laut t\ itn n~,as:,.Înllt. 
lla troisit\mo accusé, Pn;,•nu, pa, 1111:ir­ 

chi,t~ ou •111•' lo l11'~heur n',n·nil pu fuir,• con- 
8itlJNr wmme tel, 11 >'.·hl o.~quitt,,. 
Lt>, uuùiteu1·, onl ae,-u,•llll par d,•s 111urmu­ 

r,1, sl11uilkulifs h• v~rdkt in,•omprM1ensibh• 
frappa.ut aH•ugI,•rn~nt l~s d,•ux. nmlhuuroux. 

M~rd, Je, 1nui;istmt., ! \'ou, 0le., d~ bh•n 
J,r.l\'l''.'I ~011:,;' 

Ce tptt uou~ i.•011.,.oh\ nous, c·~~t ln pt!r~pt."c!• 
li,., du u1011d.- nou ""''u ou il n'y nura ni prl· 
sous, ni .tiu11nes, 11! 11uîllotl111•, ni hUlot, oi 
1,'1trro1, 1m•is oil lOUij le, humtLius ,'nhu~rout. 

Antoiue A:snmt,1.l\ 

BROXELLBS 
Le c11mnr:t<l~ Pnul Souet ~1,ui-ll..,·l, •••I 

entr,·, il y Il quel,1uo~ Jour~, l\ 1,, pri8QTt de 
Sl-l,ilJe<. L,, rn~oh•ur :itirvaill •Jui hnblt~ 
O\'(•Utte L,,u.be, au, Jui ,, fült octroy,•r p,1r Ull 
jury cmnpos~ d'une ,•ollection vari,•o ,t~ tM1l.-s 
o. tout ftllr\\, un,• ,ht,•ntion de trois mol•. Il 
est Lc,a de hrt ... , <.li'- JMl't"'t,•r ,111 ~b 1non)t'Hl SA: 

d~rni,lr~ l1rod1ur. iutitulo'~ : .-1. r,11,1>, d'un 
.!Ife/$_, ,\ans lt1<}1l~{l,1 il f,•,IJlll,•1 il 'fUÎlltt•S• 
,~uci~ l~ m1>u,,•m,,n1 ltLtrtalre. 
D:1n~ o .. t ,:oril ln ;,,,r.,ouualit., d,, Fluu,Uer 

se ,lessiu~: Pt ou ,·,t pris d~d,'gm\t lor,qu·ou 
<'On$lUt\l <lll'i! U f,11iu, <JIÙ] li ~llfll ,fq t]IH'i• 
qurs men~ou1,1t\~ 11:He.r,t~:-.* 1.l'i~oohlt'\~ mou. 
chnrtls pour ill<'nrc,-r,•r un,• ,-i pètlU,rnlo, si 
hr!llnuto intellig,·nc~. X',•n Ji•pl<1be au Jour, 
n:11 l• Pe,,,,1, qnis't•st r,·v,,hl eu ~,'Ile n.lTaire 
ng•11I p1,or~alttt1t' N qui ,·e,t r~joul pro, 
b:1blement Ju I esnlt,1t de ,on "'ll\'l'O 116 
faste, 

Vù t·c1 i'a•g.mt tl.is trart.1illle .. rs? .½ /ei,rs 
m11urtri11rs. - ll"upr~s la~ ,tathtlqu,•, oflJ­ 
d,,Ues mililnires, Il n'r :1 pu, u11 pay, ùÙ 
l'on truu,·"' plus d'onider~ ri'traitt•s qu'en 
.Belgique, proportion i::urdt!e du t'Olltingent. 
En voki ln preu,·e; 
M li,,uteunnts-i:,•nhaux, :l)1t11l un" p,mslon 

dt• 5~ thH 7,.j(k) frant·~. 
;'.°,li l!èn,•r,iux,majors, :l)tUtl une 1-..ineion ,1<1 

~A ,l,OW tnrnc, p:t1· nn. 
ô3eoloneb, 12'0Iit'ltknanh tolont!ls,22:!mn~ 

jON, 

Dt1uc un illl~l n,hlt, clt• t>(}.) bl',l\ t"l?\,. \:ùUHU1!ii 
hon,1rtll1lt•~ Jl<1rft':-.-latttt~. 
(ju,1 ,li.-.J,. uo,1,<1uhlions <JllOtr,i.,•lngl-lwuf 

lieutc-nanl, et 1:iuf?t·<}UHl1·~ sùu,-!1,,u1011Ant~ 
t't t'O ajout:111t lt·:, fain.·:nna dt·~ ad10Jnjsfril. 
tion,, nou,- arrlvou, :\ 1rn iota! <i,, t :•otJ p,·n· 
~k,nn,'·.s, cX·ma . ..,:-..:tt•r11url'<, J,~ bütJill(~nn. ,,1 nu .. 
trt>~ grt',•i:,.llh• . c\·~t A-dirl' à P"H JWt's ln 
di:ri/rn.« p~trth1 ch-. UO!i trOUJWS adlt(llJe,uit•nt 
~ou~ J..>:-,. armt'~. 

:1>.'ûll c-0nt~11ls d'avoir J1a,«I ln piuM grr1r1de 
pai·tie de J.•ur \'l<1 :l insi1Jt,•r lt•, rt>Cru,•,, il 
ha,,,, snt le.s hourvoob qui 1,-~ nourr.-s,,nt, à 
eorrowp~ ôl à s<"'<Lullt1r leurs honltnt\li~ C:lr "@B 
me,,!11ur, oub!ieut la 11:tturv el convertl.,,cnt 
Jes C-1\?->Crnè.s tm Sodom'.! ~t Gornorrhe, l~JJ 
vo,Jà <Jll'i!, wu!e111 armcller le pain ,un; cm. 
ployè, rl\•ils. En e/Tet, IL, m,•nent une af­ 
fr,n1se H ~randaltu~• campagne, n'ayant pu 
y aller J:111s (e hlll ""'crahle f!1 lol,'•n'"' par 
ks so11lCOPUr. J,, lr, haute. 
, (Juand donc, lmvailleur, toi <jul pr,ldu!s 
loul, com11l'l!ndr:1s-!u 'l'"' lu pai<,,·a ton exh;­ 
tence à. enlre!enir dcR inUUICll, Jcis oisif,, dè& 

corrompus, des ,oJeurs:, dt>:,. mu;lcurs, de. 
bo•Jrrt:t11x, c>r il ne faut pas se falro d'JUu­ 
sloo. nos olüeiers valent ceux cln l'"ranœ, 
nott•llvons dG8 Blst,,>rltazy, deii l'ellieux. 
Comment voutllte1.-,·ou5 qu'il en fut antre­ 

menl, le mt'~nc principr, la m~rne cnuRe en, 
gendrenl f•talemonl les 1ni,mœ clîets, ou si 
,·ous voukz le 1•rincip11I ent.raino iné\'ilttble­ 
ment l'accessoire, Je principal pour eux eal 
d'appr•ndre à tu~r, d• violer, de .alir, !'ne 
œs,oire est l'art d.e mentir, de faire des fauz, 
en un mot â luèr leur leUJp, dana là plue 
arand-. iuaclioo. 
Conlrihuahles, l.raval!J.mrs: ~fnsc.z voire 

ardeur 6 ces pareaeux. 
ChrHiens, refn.ez votre arqool i e.:1 11$­ 

saains, Yolre ttHg,oll l'ordonne. 
LitertairM, nn,·en-'ll: cette auociahnn dn 

malfaiteurs e1 ,·ons auttz .lllérilê <111 l'bnma­ 
niU. 

OBALON-aar-SAONB 
Appel ~u:i:. e:1111arad~. 
Le irroupe doa L1.liertalrel chAloonal1 ne 

pent reater en arrii\re de, - C1L111Aradea de, 
grandaa ,·mes. Le moment eal prorfr.e de 
nous M!l'l'er lea coudea p,,ur luller wnLl'C lea 
meo~ea du ~abre et du Goupillon. 
Tons lea eamallldea G011acirnl.a oie leur li­ 

berté dolve,;t a'unir t nous p{'Ur la déf.,i:.o 
du dro!l el de la vl·ril<' 

v, camaraJ.,. &e;nl p,,.vrn1U1 'I~• lt' 
Groape ae reuntra les jwdJ el a:uucJI dn c.ha­ 
quelA'Dl&lnc,, ili bPuru du •Wr,an local Cou .. 
Jcnu11. 
Ordre da jour . AnU..:mitamo N i.na,,-.Me. 

CIIARLUOl 
La libertail'l?ll ,u, ffllnù.tent tooa Ira dl 

llllUlcbe,i i s h. 1 '2, "n Temple d4 Ill :¼lenœ. 
XONTPBLLID 

C:liliU r./u eo,,fèr-ru:.u ou l,i 'J#OplltlllU. 
par 14 parou. - J'an.ia darnièremllllt une 
p<>l..it.! t-,r.lnd.i.cUnn 11.nc: que!q11~.,. cama ­ 
ndu, aa 1111jt>t d.ea c,,n!ereo"" entrepruea 
pa.r nos amie. 
r.... argumrnLI Je mes ad•en:ur <i• "taiml 

qu<' lew parolea "'"u'°olC11.t et que l• ..,.. 
raLenl. Loiu de Vuuroir rlif•udif'l' la propa- 
1,'Ulde que J• croia lri·~ ctlicw,, au conln.ire, 
la propagande i,ar le faJ.1, Je tien• auui à 
faJœ ,_rtu J'ntill.Lé el IN bbmfalb de la 
propaeaide pu la parole. an d.t l• puolt11 

ue ,.out •111• du vent et du bruit, ,11,tlnt oer,. 
~lus usprlts stérile., et ,l<.'>s lor& ln>l<,ni;cients. 
Eh 1,ien JlùUr uroi,Jedis<'omme \"iètor-llugo: 
• L\>ntteitr, c·(l..'it le )i.,~u1eur • • 
Il pn·nù ùa.ri, ,on ca•ur •611 in~linct.,, ::;o., 

patai:-,.iùn~, ~, crO)'l'lU("eti, ~os bOUR"mnctl.:,. &Ci 
l'<.'\'P.ô, .,,s idoos, el ht, j~lle pRr poillfl<'i'S IIU 
milieu Je, llomr.t!JS. La rtlunion puhl1<1uec,.1 
son terrulu de laho11rn11" el ')uel,111dols 1111 
lllol luu1b-O d11 lrnut <le r,.otLa lrlhune ,,,...,n.t 
rndne qu .. J,1uo part <!t lltt"6<! de rulllOn ne 
)>~ni t:11'llt'r :\ l,•,·,,r t,,Jr mol:;sons f~oon,l!'s. 
t:h biN11 ptlil.s ,.,.prils, ou pour m,ou:i: ,IJN, 

e•prits ~ courte vut. <JU11J1ù vou& hnuSsc.& les 
•·puo)~,, •u disant :.Uah. o·,~, un hommo •JUI 
parJ~, ee tt'r.sl rient S11cbe1 nu contrulru qu• 
c',,t 1111 avenir qui 11crmv, e"cst un mo11<le 
,,ui éclot. 

Jales f',,u....., 1,1:.. 

C'OHIIIJ;,ilC::1~ TIO~S 
ParlH, -- 
Chombre "ndkal~ J.-.11 ouv,icr• cordo, 

nler,, 1e.,o,u ;nai:i1 d~ l'arh. :-am~di. 10 dd· 
c~n,h,·,, l&!i, ,\ 8 h~ure, tt demie du 11alr, fi& 
loo• (.:1.x,h,, (Coquet , ~-,, boul~,-nrd ,t~ t.:11- 
diy, i:rnn,fo solr~11 de tamlllo ll\'<c lo r.on~ 
,:.our• d,1 F~rnand l'<Jlloutle.r, pour la cauflllrle, 
N d,•• i,o,11,,~ eh110110nnlt•l'll Je la BuU.o pour 
lt·~uc...,rt. 

J.:,. so•lllain,, rrodulinr llOlll donnl'rvRI Je 
}1J'O~J'UIU01(', 

L,• c, 1'ùu11a J,, • Cr] do ltt!vollll •. \",mdrtdl. 
25 no,·eml.,r,•, A 8 lwurei1 •·I d,•mfo du &olr, 
r,,unJoo, sali~ d11 l..lllm11, rue do Cllg11a11co11r1, 
37. <.:allseti~ par u11 ramnrll<fo. l'naquNeaura 
Ccliltt :nt Mntlrlce du Jourmtl. 

App,,J ,·,t folt ,\ tous !,,s caman,d.,. ,ha 
,111,1rt!~r. 

Jlaull.-uC"_. 
Safo.t-Oenia. - C'~.&t p:tr errour t) pogn,. 

phlque tp10 uo,1s llYOhR unnonr~ -1!1 fmnr.11, 
lll"O<htll, ,l'une ,•oll,•cl~ füito d St1l11t-Uo11!a. 
C'oht t fr.111<J• qu'J] fout lir,,, 
Ct'?i quutrt'i fruucr,, unl 1\fl , t•n,·o.)•~.,, par le 

lo ~1t111nnt,foüran.lldl,·r ,u ,:nmurnJo Ardoulu. 
Pro"lu~e. 
N!co. - Lu, C11maradci1 qui Jdi<lrout n,·olr 

des Journaux ~l d,·a l1ro~hnres nnnrchl•lc,, 
sont 11rl~s da •':tdr,·'"er :iu cmnarndo ~llenoe 
S11.u.s!, Il, riw du Sln.tut. 
Nhnea. - • Ln J~uu,~,.,o lll,,•rlnlr,•, Jn,ilrt 

tous l~s •~mo;ndcJ nlnsi quo lt111 J~cl~ura dt~ 
journnux Jll,.•rtnire; à L, ~mnJe •oir,·~ fnml· 
llllle qni n11r11 ]fou 1~ dimanch,•!l, cour,rnt,au 
uf6 ll:1)r••, :J:;, nrn dn ln \ï,•rg,,, 
Limogea. - r,,., r11m1ir:1d~s du l(rOupo 110nt 

ln~f.o.1111n,•nl (lriêij cle .,. re1mlr 1111 loool bnhl­ 
tu~J, le dimanche -1 <i,\c,•mhr<>, 1i 2 h. l.r2 pr,\ 
clses. 
Cat1M·rio pnr un cnmnrudo. - Fondutlori 

d'un journal local. 

Le lib~rtatr•, ]d -:ïii;",:;.~, la Feu/Ur, nlnai 
quo tous les nutroaJournnmc 11n11rchi•h<li 110nl 
,•n wuto n•1x klOS<JUns Mor,.,u, plac,• ll<'nl!l­ 
l>rrssonh~, !'am·, rond-polnLS,iJI-Cnr11,1t,'.\fns. 
~on, r,1:too Juurclnn. 

Prlrwi .. à no._ f'M1ue·ff'o""• et 1_l noti1 ,,url'.., .... 
µfli•danti., de bo,o,. "',n,ft,.._..P J..,n• C"npfr Ir 
11,1.001 i.out, AtJ PU 1J -r..,no. i1n.,, .. ,. dèl1tl po~ la,..,..,,. • .,.,. 

--- ------- 
P.ETITE 00RRESPON.0ANOE 

lllancl,e Galf~. - Une bonno l<loo, mals 
noue i;a,rillong ll'l~re 1•l11s nux hynmca 
,1u'nux ..• lilaui<::1. 
N'"'"· - 1..è caman.de Monlel dé.lrcmlt 

,:onnaltre l'adree.o du œ.man«lo Guy, Je 
Mo'"ille. 

Ato,.it. -Punrqn.,I répondre i, un Mayenc,., 
one Immonde frlpouillo, d/.Ja ezi,cutèe Id 
mémr, comme mouchard crapulou:r ,, 11.,·off'l. 
Quand on r.au:.onlro de la ,·urulne do cetto 
œpl,œ, ~· 1'.!era.se et ou puae ... en 4!"4uya.nt 
... bouo. )tala dé.Cense d, meltro uno pan.ille 
ord11l"t' m.:me au pied da rour 900& pelno 
d'am,indc. 

Gab~. - ~vus b\'lons mnll .. ,hrt"U"8Dle.nt 
,:garé volro c.:lpio el le ~J<ll a 61.0 ka.il6. 

,1.,. ...... f>o,.,.r-1,r. - \'0116 lrOUVUt!Zdruu 
noa bureau,: lea ou,·mgos dc1uandl'~. l'our lu 
&ciolot1kU du Pa .. vre, vou~ adrt'4~'T A 
Jcban Rielu, r.t, rue Leplc. - I:mwoal..ii>­ 
naUmno cber 6 Millerand et autra uboUus 
• d,,.l é~ aliginat1"" fl<\UYenk& fol• Id m.:me. 
dNnoNav. - A. C. Nona avon, reçu li, bon 

de pi>tle de lù franc-,;. Mc:rc1. 
J14ra1,tto. - C.. !.lis. f>o•ir la qu~U,,n qu~ 

tu noua r=. a.dr1>--.-to1 Il. n'imr.ort• quel 
cu-111.l'Ch!&le, U te fourni~ l'argument que tu 
d~!'.J:a . 
PHl"rtJ N/jo:. - Tronvœ 110 dépo,;ilair<' 

6 St-Chams;.nd 9' noua 90U a~ron.o ,,. 
nombn1 d'e:i:ewpl:i.tre• n~irll. M•rcl. 

SOUSCRIPTION 
Po1l1' le c Libert.aire > 

Geora- DaJard, 0 fr. ~; llauhry, t Cr. 2.>; 
Ca1llie11, 1 tr. r,o; J .• .IJ. Oeu,u, 0 fr. 00; 
(..c,ra- üeo.ttil"S, 1 Cr:.nc. 

Pou l'meote Llbwtalre 
Gl!!Orglll Bayard, O (r. ::.o. 

PonrBordN 
O. n.,arJ, Otr.::.O; G.-orgeo- Goorfflll, 1 Cr. 
Pour le çamarada Borne, de Dijoa 

o. &J,u,:I. orr ;o;G<Jurf"" tiec,rs-. t fr. ------- 
Lïmprilnear-gérant : Cl. 1..uoxD 

10, ru...._, Pnfs 



POUR LES .FAMILLES DES RECENTES VICTIMES DES LOIS SCÉLERATES 
QOATRIF 
LZ . 

MAISO.N DU P.EUPL,E, 47, rue Ramey Qimpasse Persr 
Le Samedi, 26 Nocembre 1898, à 8 h. J 12 flll, soir 

l 
GRAND 

Public et contradictoire de protestation contre 

LES LOIS SCELERATE 
LE 

. BRIAND OCT 

Charles Pierre QUIL 

On J',1 OOIJ\'i; 

sont CO 11u'ellf'.l' 
ind1:pendnmm11r 
<un, eu partir . .; 
~on point cf, ,, uc 
Ainsi, Jl.lr c,, 

r lllllt'l en soe ,le 
pr()(h1,re le !)Ji 
uou dt' l'homme 

,1 formô en po1gn:u 
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li .::o 1·~t de m, 

d:,.'u 1khumal1111 
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Lo ,01, le pilla; 
C•}ll'i1d,r,1s l'OTOUl 
Ll,1ll ~'ils n,• aH\',, 
v;ngc:11,ce d'un 
sa fortune 011 mér 
moyens ,l',•xisten 
Il ,•n sera !ou l r 
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l!llUro Ji;ir Jes sok 
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' ' SCELVRATES · • l..1111.!r,n; ils prH,.• On es a enonnnees <t ~ D j », on a eu r~1son. lllJMWllJ:\ pl,~!û; 

Elles eonstltuent uo attentat permanent à la sécurité de chacun. J_e!-!;;;~!;r'.fl~~':,:~'. 
YéritahJe prime offerte à Ja délation, elles convertissent ce pays en une nation -:t~~\~~~, .. :ur;nu 
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.J Dans lei; pay.:1,,ss moue lafûS. ::,sirni1,.: au plus 011 

Les Gouvernants prétendent qu'elles n'ont été faites qu'en vue de circonstanc a::\t;,:i~~~t!~:~ 
l
• . li t , 1- t li S0 t pa pli , JHntmodius et ;\i excep 1000e es e que, presentemcn , C es ne fi S ap iquees. Lad,:claration d,:,i 

Avec leur ordinaire impudeur, les Gouvernants mentent. 1~,:~:;-;~;~:~:1
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Ln co. nférence anti-anarchiste se propose la généralisation des lois scélérates aggra,·.ée;o~:,:,.~,,~~'I):~.:;:,~ 
Par des mesures tnternauonates, d'une rigueur sans précédent dans l'histoire, les réacteurs · ;;;~::;~tt:::jt~.~;, 
tous pays s'apprèteut à traquer impitoyablement les hommes d'indépendance et de Vé·1·i ~~t:r~~11

;\\~;~'. 
c111c unanimil(I d, 
Jours de d,ilih,,ra 

,v1:".:>ml,J,:,~ prima 
'>t:i, d'autre ~·ai 
St.Ju11t prolama 

· .. au sujet de l'auf 
R,ig1wr sculrmcn 
Ui;urpatron qu, 

·,,u,Jrc, •Ju'un peu] 
''luflr1r d contre 
:irw a un droit toi 
V' UL rcgner lnnoce 
:-1 lrup grande r il 

,,..:Pat,on comme J 

el de VOh1~;i.tra~t.·ut cc110 d Q/· Ne fü-?n pai 
ire de Crom \1 

(, • . • / . f / ,. [ • • [ ' ' • r12: l'antor·it.; de 
. ,,~ .'-;f!I a <! moyen ~ · p ,US rur ~ e COnJ "ï." e ·~!JSlf>JnP r1 oppressum par lequel r·a!:;~~-11:étaitpas 
Dl~Pl! > de l~Jute~ te« 11/.tlwus. se prépareu; o étouf] er la propoqiuule el l'action de ce. ;p~~'."; ;,~~t·::.q, 
qiti oeutetü l hulependanctJ tibre dans la Concorde 1tnivr:r·selle. l du\:;;:ie~: ~~: 

. ;:cr.ée, pas plus 
·. • , 1 un •Jue sur 

Avec le concours assuré de 

A. TOUS! 

CAlllA.RA.DES! 
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Se taire, s'inr·liner ~enlit la pire des [autes en même temps que lu plus déshonora 
des l<icltelh;. 

.Yow; ne commettrons ni celle faute, ni celle lâcheté. 
Som; protesterons: 
/1-11l 'COU.(J [oindre: à noire cri ll''indi!J nation tex pression de votre colère 

réootte, 

ENTRÉE : 50 CE.NTIMES 
--------- -- ---- 

· .• ,, Un joui· on 1 
' ~i(·cle 011 ait été 
4u Lenipt:1 de c.:,:i;a 

---1:tn?lt: en plein sé, 
•tt; qu« 21 cou pi 


